
Quelques  textes  de  Chiara  Lubich  (Éditions
Nouvelle  Cité)  pour  approfondir  la  Parole  de
vie d’août 2016

« Vous n’avez qu’un seul  Maître et  vous êtes
tous frères » (Matthieu 23, 8)

POINTS A SOULIGNER :

- La parole de vie n’est pas une simple méditation.
Jésus notre Maître nous a donné ses paroles pour
être vécues concrètement. En fait, parole de vie =
parole à vivre.

-  Vécues,  les  paroles  de vie  donnent plénitude à
notre  vie,  nous  communiquant  la  vie  même  de
Dieu.

- Partager nos expériences est une nécessité pour
construire notre vie intérieure et celle des autres. 

Extraits de «     La parole de Dieu     »     :

- Soyez de ceux qui mettent en pratique, p. 25 :

Comment  vivons-nous  la  Parole  de  Dieu  dans  notre
Mouvement ? Quelle place occupe-t-elle ? (...) Désor-
mais la Parole de Dieu a une place plus centrale, plus
importante dans la vie des chrétiens. Il est vrai que le
monde est beaucoup plus sécularisé qu’il y a quelques
dizaines d’années, mais les fidèles, les laïcs (...) savent
mieux se comporter envers l’Écriture, quelle place lui
donner.

En ce qui nous concerne, nous nous efforçons de voir
la Parole de Dieu, en particulier l’Évangile, comme (...)
aux  premiers  temps  de  notre  Mouvement  et  d’en
cueillir toute la force révolutionnaire.

Comme alors, nous pensons que, pour notre vie spiri-
tuelle, (...) il n’est pas bon de prendre en considération
un long passage de l’Évangile, car chacun d’eux est trop
riche.

Aussi  choisissons-nous  une phrase (...)  pour  une pé-
riode  donnée,  par  exemple  un  mois.  Comme  alors,
nous en faisons un commentaire aussi simple que pos-
sible. Il faut qu’il soit compris par tous ceux qui le re-
çoivent. (...) 

Dans  ce  commentaire,  la  Parole  choisie  est  répétée
plusieurs fois, de façon qu’elle pénètre les cœurs. Enfin
nous en tirons une conclusion pratique. Et, comme (...)
aux premiers temps, nous voulons absolument l’appro-
bation de ceux qui, dans l’Église, ont la grâce de juger
l’exactitude de notre interprétation. Nous aimons, à ce
sujet,  les paroles d’Augustin quand il  déclare qu’il  ne

croirait pas à l’Évangile « si cette croyance n’avait pas
pour fondement l’autorité de l’Église ». (...)

Surtout nous la vivons. Nous vivons. Pour nous, la né-
cessité  absolue  est  que  la  Parole  de  Dieu  devienne
notre mode de vie (...).

La  mentalité  humaine  (...)  qui  parfois  chemine  au
même pas que notre prière, est toujours prête, en ef-
fet, à reprendre le dessus en nous. Nous vivons donc la
Parole à tous les moments de notre journée, chaque
fois que nous pouvons l’appliquer.

(...) Cependant l’Esprit nous a toujours poussés et nous
pousse encore et surtout à vivre la Parole, comme si
une voix répétait avec insistance : « Mettez-la en pra-
tique, ne vous leurrez pas en ne faisant que l’écouter »
(Jacques  1, 22). (…)

- Communiquer les effets de la Parole vécue, p. 30 :

Pour nous cependant, il ne suffit pas de vivre la Parole.
Sur cette route, nous faisons beaucoup d’expériences
et nous sommes baignés dans la lumière car (...) Dieu
se manifeste à ceux qui l’aiment (cf. Jean 14, 21).

Or cette lumière, ces expériences ne peuvent être au
bénéfice exclusif  de la personne qui  en est  enrichie,
elles sont aussi pour l’édification de ses frères.

La  loi  fondamentale  du  Mouvement  -  l’amour  réci-
proque  -  exige  que  nous  mettions  en  commun  non
seulement  nos biens matériels,  mais  aussi  nos  biens
spirituels.  Le  fait  de  nous  communiquer  nos  expé-
riences de la Parole a apporté dès le début un avan-
tage remarquable si nous considérons dans quels mi-
lieux nous  sommes appelés à mener  notre vie  chré-
tienne.

Au beau milieu du fracas de notre monde moderne (...)
les  personnes  apprennent  à  remplir  leur  journée  de
conversations divines et réalisent ce que Paul exhortait
à  faire :  « Recherchez  ce  qui  est  en  haut,  là  où  se
trouve le Christ (...) C’est en haut qu’est votre but, non
sur la terre » (Colossiens 3, 1-2). (...)

- Partager l’Évangile avec nos enfants, p. 109 :

(...) De même que le pain quotidien se partage avec les
enfants, on est conscient qu’il faut partager l’Évangile.

Comment ? Exactement comme nous,  adultes, le fai-
sons. Chaque mois une phrase  complète de l’Évangile
est choisie. Son commentaire est approuvé par l’Église
et chacun peut le comprendre. Puis nous nous effor-
çons  de  l’incarner  dans  les  occasions  petites  ou
grandes qui se présentent à nous au cours de la jour-
née, dans une émulation saine et joyeuse avec les en-
fants. 



Si les parents racontent le soir comment ils ont cher-
ché à vivre en chrétiens les divers épisodes de la jour-
née,  spontanément  les  enfants  ont  envie  de faire  la
même chose et de raconter leurs expériences. 

Ce sont des moments où  responsabilité et réciprocité
tissent les relations familiales de manière étonnante.

Chez les enfants qui grandissent dans de telles familles
se forme spontanément jour après jour une mentalité
selon l’Évangile, qui les aidera plus tard à juger les per-
sonnes et les situations comme Jésus, avec sa façon de
penser.

Ils  apprendront  à  voir  dans  l‘humanité  la  grande fa-
mille des enfants de Dieu, à faire usage des biens de ce
monde  dans  un  esprit  solidaire.  Ils  acquerront  une
juste hiérarchie des valeurs qui les guidera toute leur
vie. (...)

Extraits de «     Vivre la Parole de Dieu   » :

- Comment vivre la Parole, p. 109 :

(...) La Parole doit être vécue comme la chose la plus
importante de notre vie. Que de fois notre cœur est
encombré (…) ! Ne donnons-nous pas souvent la pre-
mière place au travail, à l’apostolat, à l’étude ou bien
même à un passe-temps, à un loisir ? 

Combien de fois sommes-nous dominés par des vani-
tés, ligotés par une affection, quand nous ne sommes
pas carrément esclaves de ce qui ne plaît pas à Dieu ?

En général nous vivons en ne dépensant pratiquement
notre intelligence, notre volonté et l’affection de notre
cœur que pour les choses de cette terre. Quelle place
occupe alors la Parole ? Nous nous en souvenons de
temps à autre, et c’est tout !

Cela  n’a  rien  à  voir  avec  la  vie  que  Jésus  nous  de-
mande. La Parole doit être, entre tous, notre premier
amour, le pilier sur lequel s’appuie notre existence, la
racine à partir de laquelle s’épanouit notre vie. C’est la
Parole qui doit éclairer chacune de nos activités (...).

Qui était Jésus ? Le Verbe, c’est-à-dire la Parole de Dieu
incarnée. Et s’il est la Parole qui a assumé la nature hu-
maine, nous ne serons de vrais chrétiens et des saints
que si notre vie est façonnée par la Parole de Dieu. (...)

« Si quelqu’un veut me servir, qu’il se mette à ma suite,
et  là  où je suis,  là  aussi  sera mon serviteur.  Si  quel-
qu’un me sert,  mon Père l‘honorera » (Jean 12,  26).
Pour  suivre Jésus,  nous renonçons à nous-mêmes et
prenons la croix. (…)

La perfection chrétienne est renoncement et croix. Ce
sont des paroles dures, mais nous savons que le « saint

voyage » demande beaucoup. En outre, c’est le chris-
tianisme : vivre la mort de Jésus pour qu’il renaisse en
nous, instant après instant. 

Par conséquent cela veut dire tailler, émonder le vieil
homme (...) pour que l’arbre de notre vie ne reste pas
un buisson inutile, mais donne des fruits savoureux.

- La Parole et les conversions, p. 103 :

Chiara à un groupe de prêtres focolarini :

Un autre effet  de la Parole est  qu’elle provoque des
conversions. 

C’est une réalité et, ne serait-ce que pour cette raison,
vous  devriez  être  épris  de  la  Parole,  vous  qui  êtes
prêtres, parce que vous savez comment la donner, la
distribuer. (...)

Nous  l’avons  constaté :  quand  les  personnes  com-
mencent à vivre la Parole de Dieu, Dieu agit en elles et
elles désirent changer de vie. 

Nous sommes témoins, à lire les comptes-rendus (...)
du monde entier,  que c’est véritablement une « ven-
dange » de conversions.

A travers la  Parole, on obtient tout,  justement parce
qu’il y a cette phrase : « Si vous demeurez en moi et
que mes paroles demeurent en vous, vous demande-
rez ce que vous voudrez et cela vous arrivera » (Jean
15, 7). 

Comme  nous  avons  besoin  de  beaucoup  de  grâces,
dans vos paroisses, dans les séminaires, dans vos dio-
cèses, dans le monde, partout, vivons la Parole. Vivre
la  parole,  c’est  notre  contribution  pour  obtenir  ces
grâces (...).

La  Parole  de  Dieu n’est  pas  comme les  autres.  Non
seulement elle peut être écoutée, mais elle a le pou-
voir d’opérer ce qu’elle dit. C’est fabuleux !  Elle opère
ce qu’elle dit.

Selon moi, chaque prêtre devrait savoir qu’un des ef-
fets de la Parole vécue est que l’on s’aperçoit, en vivant
ces  paroles  une à une,  que même  les  structures  de
l’Église,  tant  ministérielles  que  sacramentelles,  sont
ensemencées par la Parole avec une cohérence vitale,
comme  le  disait  Paul  VI,  de  la  même  façon  qu’une
plante naît d’une graine.

Oui, il nous serait sans doute difficile de dialoguer avec
toutes les religions comme nous le faisons, de dialo-
guer  avec  les  autres  chrétiens  en tenant  compte  de
leur mentalité si nous n’avions été formés ainsi. A qui
le mérite ? A la Parole.


